
Désolation sur la plaine
d’El-Outaya

La plaine agricole de la région d’El-La plaine agricole de la région d’El-
Outaya (Biskra), promise, il y a dixOutaya (Biskra), promise, il y a dix
années,  à un statut  de grenier duannées,  à un statut  de grenier du
pays, se trouve aujourd’hui dans unpays, se trouve aujourd’hui dans un
état d’abandon et de désolation quiétat d’abandon et de désolation qui
en dit long sur le manque d’étudesen dit long sur le manque d’études
sérieuses et fiables pour son dévesérieuses et fiables pour son déve--
loppement. Les montants colossauxloppement. Les montants colossaux
mobilisés à l’époque pour son amémobilisés à l’époque pour son amé--
nagement en parcelles, le raccordenagement en parcelles, le raccorde--
m e n t  a u x  e a u x  d u  b a r r a g e  d em e n t  a u x  e a u x  d u  b a r r a g e  d e
Fontaine des Gazelles, la plantationFontaine des Gazelles, la plantation
de milliers de palmiers et d’arbresde milliers de palmiers et d’arbres
fruitiers n’auront, en définitive, servifruitiers n’auront, en définitive, servi
qu’à son délabrement.  Attr ibuée àqu’à son délabrement.  Attr ibuée à

d e s  j e u n e s  u n i v e r s id e s  j e u n e s  u n i v e r s i --
taires, sans aucunetaires, sans aucune

expér ience dansexpér ience dans
le domaine agrile domaine agri --
c o l e  e t  s a n sc o l e  e t  s a n s
e n c a d r e m e n t ,e n c a d r e m e n t ,
cette plaine auxcette plaine aux
grandes potengrandes poten --
t i a l i t é s  s e r a i tt i a l i t é s  s e r a i t
s u r  l e  p o i n ts u r  l e  p o i n t

d’être affectée àd’être affectée à
d e  n o u v e a u xd e  n o u v e a u x

investisseurs.investisseurs.

Les serv ices du por t  d ’Alger  v iennent  de  rendreLes serv ices du por t  d ’Alger  v iennent  de  rendre
publique la liste des propriétaires des 500 conteneurspublique la liste des propriétaires des 500 conteneurs
abandonnés au port d’Alger. Si on trouve de tout dansabandonnés au port d’Alger. Si on trouve de tout dans
ces conteneurs, par contre, certains sont remplisces conteneurs, par contre, certains sont remplis
d’«objets non encore identifiés» par les services dud’«objets non encore identifiés» par les services du
port.port.

500 conteneurs abandonnés500 conteneurs abandonnés
au port d’Algerau port d’Alger

ERISCOOPERISCOOPPP

Innovation chez Colaital ?
Le complexe laitier d’Alger est à la rechercheLe complexe laitier d’Alger est à la recherche

d’un partenaire en vue d’assainir les créancesd’un partenaire en vue d’assainir les créances
clients à terme et impayées allant de 1997 à 2016.clients à terme et impayées allant de 1997 à 2016.
On ignore si cette opération vise le recouvrementOn ignore si cette opération vise le recouvrement
de ces impayés ou leur vente tout simplement. de ces impayés ou leur vente tout simplement. 

A rappeler que sous d’autres cieux, la pratiqueA rappeler que sous d’autres cieux, la pratique
qui consiste à vendre les impayés sans leur valeurqui consiste à vendre les impayés sans leur valeur

réelle à une tierce personne morale est très répanréelle à une tierce personne morale est très répan--
due.due.

Un jour, un sondage

Résultat sondage

NON Sans opinionOUI

Pensez-vous que l’ESS ira jusqu’au bout de sa menace de
boycotter le Championnat et la Coupe d’Algérie ?
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OUI : 
19%

NON :
72,1%

S. OPINION :
8,9%

Le dessin de Karim

Pensez-vous que le couffin 
du Ramadhan devrait être géré

par les APC ?

SOIT DIT EN  PASSANTSO IT D IT EN PA SSA NT

I l est des jours comme ça où spéculer
sur la réaction des pouvoirs publics à
une situation précise ne demande pas,

à vrai dire, beaucoup d’effort. 
On ne se réjouit pas d’en être réduit à

regarder ailleurs quand, dans notre propre
pays, on cède volontiers à l’oisiveté et où
que tout ce qui se passe prend l’allure
d’un fait banal parce que l’en on devine,
sans grands efforts, la suite. Je pense à
ces militants qui ont cessé de s’alimenter
dans le but express d’attirer l’attention de
l’opinion nationale et celle des pouvoirs
publics sur des revendications qu’ils esti-
ment légitimes, mais qui ne semblent
pourtant pas émouvoir plus que cela. 

L’indifférence qui se dégage à l’égard
de cette forme d’activisme, même si elle
n’étonne pas grand monde, reste inadmis-
sible quelles que soient les raisons qui
motivent le mutisme dans lequel se confi-
nent les autorités sollicitées. 

Trancher la question des irrégularités
dénoncées par deux chefs de parti, main-
tenant, et des militants venus à la fois
grossir les rangs des protestataires et jus-
tifier la menace de Moussa Touati du FNA
d’en appeler à l’arbitrage d’observateurs
étrangers et autres organisations enga-
gées notamment dans la préservation des
droits de l’homme. Ce qui ne serait pas
souhaitable pour l’image de marque d’un

pouvoir qui peine à démêler l’écheveau
d’une situation de plus en plus complexe.
Certains témoins de la vie politique mettent
l’absence de fermeté dans la réaction des
hauts responsables sur le fait que les for-
mations qui ont choisi ce mode de protes-
tation ne pèsent pas lourd dans la balance. 

Une influence qui justifierait que l’on
s’émeuve plus que cela et que l’on prenne
au sérieux l’impact que la contestation
aura au-delà des bureaux où elle s’est
organisée. Cette persistance à ne pas
réagir, histoire, sans doute, de tuer dans
l’œuf la volonté des uns à s’opposer aux
vieilles pratiques des autres, traduit une
fois de plus les tentatives du système de

ne pas se laisser déborder par ceux qui lui
servent régulièrement de caution, mais
dont il court se désencombrer aussitôt
passés les moments de grande agitation
où ils sont «convoqués» au secours de la
nation ! 

M. B. 

Par Malika Boussouf
malikaboussouf@yahoo.fr«Mourir pour ses idées» ? 


